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que le Difpenfairede Berlin a adopte (*); ce n'eft qu'un
Deliquium de ces memes Flcurs ,qu'on expofe ä l'humidite
d'une cave, des qu'on les a retirees du chapiteau , & fans
Jes avoir lavees; ainfi le Sei Ammoniac non decompofe s'y
trouve confondu. On filcre J,a Jiqueur par Je papier, & 011 la
garde : Deckers s'en fervoit dans Jes flevres rebeiJes &r lon-
gues, a la dofe <\c gutt. iij jufqua viij. il y joignoic les Ex-
traits de Genciane & de Gayac.

(*) Oleum febrifugum Liquor Potius Antimonii dicendum. Pag. 1 1 3.

KERMES MINERAL,
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FOUDRE DES CHARTREUX.

Kermes Minerale ., feu Pulvis Carthußanorum.

Qfi. Antimoine concaffe groflierement, & fepare de Ja
pouffiere ................. ib ij.

Liqueur de Nitre fixe ,011 Alcaeftde Glauber. g viij.
Eau de pJuie................ Jb iv.

Mettez 1'Anrimoinedans une caffetiere de tcrre vernif-
fee, ou autre vafe femblable : verfez par-deflus Ja Jiqueur de
Nitre fixe , & l'Eau de pluie ; faites-les bouillir enfemble
pendant deux heures , & entretenez un feu egal pendant
ce temps: fikrez Ja Jiqueur toute bouilhntc^ ou au moins
les deux tiers: vetfez für ce qui eft refte dans le vafe,

Liqueur de Nitre ftxe.
Eau de pluie.....

3 vi¬
fe iv.

Faites-les bouiJJir de la meme maniere , & pendant le
meine efpace de temps: filtrez comme la premiere fois,
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c'eft-a-dire la liqueur etant bouillante : remettez encore

Liqueur de Nitre fixe. .
Eau de pluie....... tbiv.

Faites encore bouillir pendant deux heures, & fikrez de
memetout ce qui eft contenu dans la cafFetiere:melez cette
derniere liqueur filtree avec les deux premieres, dans une
terrine de terre 5 laiflez repofer le touc pendant environ
vingt-quatre heures, ou jufqu'ä ce que vous vous apperce-
viez qu'il s'eft depofe une poudre rouge au fond de la ter¬
rine ; decamez la liqueuv qui futnäge , mettez le preeipite
für un /i/tre de papier , & lavez-le ä plufieurs reprifes, avec
de Veau pure tiede : continuez les lotions jufqu'ä ce que
l'eau forte infipide ; laiflez fecher ce preeipite, lorfqu'il fera
fec, verfez-y de l'Efpritde vin que vous ferez brülerj recom-
mencez la meme manceuvre une feconde fois; faires fecher
de nouveau, il vous reftera une poudre d'un rouge orange
tres-fine, douce , unie au toucher, & comme veloutee.

L'hifroire de la maniere dont cette preparation a ete in-
troduite dans la pratique de la Medecine eft trop connue,
pour que nous nous y arretions. On fait qu'un Chirurgien
nomme la Ligerie, poflefleur du procede, en fit part au
freie Apothicaire des Chartreux de Paris : ce dernier dif-
tribua cette poudre, ä laquelle on donna le nom de ces
Religieux, qu'elle a meme retenue. Enfin en 1710 , la com-
pofition en fut rendue publique par ordre du Roi; la Ligerie
la fit alors paroitre fous le nom d'Aurißaue Mineral a la
maniere de Glauber 3 ou de Poudre Alkermes: on la con-
noit pre/que toujours aäcaellement, fousla. dervomination de
Kermes Mineral ', pour la diftinguer de \a Graine Vegetale
du meme nom. II eft probable que la couleur de la pre-
miere , qui approche un peu de celle de la graine, a ete la
jraifon de ce nom. Quoiqu'on ne trouve pas preeifement de
defeription du Kermes Mineral ^dans les ouvrages de Glau-
\>qx f il paroit que c'eft ä ce Chymifte que cette preparation

eft
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cft originairemenc düe (*). Nous renvoyons pour les autres
circonftances , au recit detaille qu'en fait M. Baron, dans
I 'edition qu'il a donnee du Cours de Chymie de Lemery,

pag. 319 &fuiv.
Le procede du Kermes Mineral & fonde für lapropriete

qu'ä le Foie de Soufre de diifoudre les fubftances metalli-
ques, & parmi ces dernieres, le Regule d'Antimoine eft
une de celle qu'il attaque avec le plus de facilite : nous en
avons deja ptefente plufieurs exemples en parlant des diffe-
rens Souffes dores, & du Foie d'Antimoine; ce qui fe paffe
dans l'opetaüon qui nous occupe actuellement, eft a-peu-
pres femblable. La leffwe a\ka\ine qu'on ia.it bouillir avec
l'Ancimoine , attaque d'abord le Soufre de ce mineral , s'y
unit, & le Foie de Soufre qui refulre de cette union , agit
für la partie metallique ä mefure qu'il fe forme. II paroit
donc d'abord que le Kermes Mineral ne devroit etre qu'un
Soufre dore tel que celui qu'on obtient des fcories du Re¬
gule & du Foie d'Antimoine ; mais en comparant ce qui fe
paffe dans les deux Operations , on en appercoit les diffe-
rences i c'eft ce qu'on trouve tres - exa&ement developpe
dans l'ouvrage de M. Baron, que nous venonsde citer. En
eftet l'a&ion du Foie de Soufre für la partie Reguline, doit
etre beaucoup moins forte , lorfqu'on fe contente de faire
bouillir l'Anrimoine dans un alkali , etendu d'ailleurs dans
une grande quantite d'eau,que lorfqu'on emploie l'acfion
vive du feu applique immediatement tel qu'on Je pratique
par la detonnation. Dans le premier cas , il doit fe deta-
cher moins de parties Regulines , &: en meme temps ces
parties doivenr etre beaucoup plus fixes , par la maniere
dont agit le d\ffolvant , qui nc peuv gueres s'en emparer
qu'infenfiblement. Mals une difference encore plus conli-
derable, eft dans la maniere Aont on obtient le Kermes Mi¬
neral & le Soufre Dore : pour avoir ce dernier , on decom-

*\

(*) V°y el Obfervation für une preparation d'Antimoine appel'ee Poudre des
Chartreux , ou Kermes Mineral } par M. Lemery, Me'moires de l'Acad. des Sc>

»n. 172.0 , pag. 418.
Secondc Partie. Ccccc
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pofe, par le moyen d'un acide,le Foie de Soufre qui s'etoit
forme: il arrive par confequent que 1'alkaVi fc fepare, &
que le Soufre devenu libre , fe precipite en enttainanc Jes
feules parties Regulines: dans le Keimes, au contraire , la
precipitation s'opere d'elle-meme ; il arrive donc qu'une
partie de l'alkali refte unie avec le Soufre & le Regule, qui
abandonnent le liquide a mefure qu'il fe refroidit. 11 eft
vrai qu'il n'y a qu'une portion aflez pecite de l'alkali, qui
refte combinee avec les autres fubftances } carM. Georlroy
a demontre (*) que 3 j. de Kermes Mineral, ne cortcnok
que gr. xiij ä xiv. d'alkali üxe, rWi's qu'on y uouve gr. Ix a
hj. de Soufre commun, &c gr. xvj a. xvu. de Regule •, la plus
grande patüe de l'alkali refte par confequent dans la liqueur,
&c c'eft par fon moyen qu'il s'y trouve encore une partie de
Soutre & de Regule qui y fönt tenus en diffolution: aufli en
verfant für cette liqueur un aeide , on obtient un precipite
qui eft un vrai Soutre Dore (**) ; on voit par ce qui vienc
d'etre dit, que c'eft avec raifon qu'on a defini le Kermes un
Foie de Soufre d yAntimoine. 11 paroit par cette deflnition,
que toutes les fois qu'on fotme un Foie de Soufre avec l'al¬
kali fixe & i'Antimoine , on doit obtenir du Kermes \ ainfi
en faifant bouillir ce mineral avec un JDeliquium de Sei de
Tarrre, de la maniere qui eft decrite par Lemery, dans fon
Traite de 1'Antimoine(***),& recueillant la Poudre Rouge
qui fe precipite , on a le meine relultat. On ne fauroir
nier que ce ne foit un verkable Kermes; mais ce Kermes
diftere de celui que l'ufage a fait adopter avec raifon, dans
l'ufage medicinal,pour l'intention qu'on fe propole de rem-
plir. M Baron nous paroit avoir demontre, que non feule-
ment \a force de l'alkali dont fe fervok Lemety , mais en¬
core la digeftion qu'il faiioit proceder,donnoit lieu au Foie
de Soufre qui feformoit, d'ag\r avec plus d'energie für lc

(*) Suite de l'examen du Kermes. Mim. de l'Acad. desScienc. i7jy> pag. 6$
fc 70.

(**)Di£Honnaite deChymie, tont. i.
(***) Kbyejle Memoire deM. Lemery le fils > deja citc> ann. 1710.pag.4zf.
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Regule d'Antfmoine, & de fe charger par confequent d'une
beaucoup plus grande quantite de cette parcie metallique ;
que par ce moyen ce Kermes devenoic plus emetique , &c
approchoit davantage de la nature du Soufre Dore ordi-
naire. M. GeofFroy propofe une autre methode de preparer
le Kermes (*) , par laquelle on en obtient une plus grande
quantite , 8c en meme temps avec moins de depenfe , c'eft
ce qu'il a nomine , Kermes Mineral par la Fönte, ou par la
voie feche. On prend d'Antimoine par. ij. & d'alkali fixe

par. j. qu on mele enfemble, & qu on fait fondre dans un
creufet* on fait bouillir enfmte la matiere pulvenfee , dans
une affez grande quantite d'eau •, on Bitte la liqueur toute
chaude : on reifere les ebullitions & ks fikrations, /ufqu'ä
ce que la matiere paroifle epuifee: on laifle repofer , & ü fe
depofe une Poudre Rouge qu'on fepare par Je moyen du
Filtre. Par ce procede on retire environ 3 vj. de Kermes ,
par ^ d'Antimoine. Quelques Artiftes, dans la vue d'obte-
nir un Kermes plus beau & plus femblable ä celui qu'on
prepare par ebullition ,fe contentent de faire calciner lege«
rementle melange. En effet,par cette calcinationlegere,
la preparation eft moins chargee de parties Regulines, &
approche par confequent davantage du Kermes fait par
l'ebullition. Celui qu'on obtient par la fönte eft plus Eme¬
tique } (es parties fonc beaucoup moins fubtiles & moins
douces au toucher , ainfi qu'en convient M. Geoffroy lui-
meme. Malgre cette difference , & dans la facon d'erre , &
dans les efFets, le Kermes prepare par la fönte , eft celui
qu'on trouve le plus communement chez lesDroguiftes, qui
le vendent a bon marche , parcequ'il leur coüte peu ; mais
en meme tetrvps,au lieu d'un remede dont on n'attend que
des effecs affez doux,on en voit arriver de contraires,qu'on
attribue fouvent ä toute autte caufe qua Ja mauvaifepre¬
paration.

Quoique dans la vue de nous conformer a la manipulation

(*) Derniere partie du fecond Memoire für lc Kermes. Me'moires de VAcad.
des Scienc, 173 7.
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ordinaire, nous ayons prefcric d'employer la liqueur de Nitre
fixe, on fent qu'on peut lui fubftituer 1'alkali fixe du Tartre,
outout autre alkali vegetal ,comme entierementfemblable,
pourvu qu'on obferve les autres circonftances relatives a
l'operation , telles que de le delayer dans une fufiifante
quantite d'eau, qui l'empeche d'agir avec trop de force für
la partie Reguline: on a quelquefois employe l'alkaii mine-
ral, ou de la foude, au lieu de l'alkaii vegetal. Nous avons
vu des Kermes prepares avec le premier de ces alkalis; ils
nous ont toujours paru plus päles que ceux prepares avec
l'alkaii fixe vegetal. Nous ne croyons pas, d'aillcurs, qu'on
doive rien changer dans la manipmation dun remede dans
lequel,il peut amver que par ces changemens les effets ne
foient plus les memes que ceux qu'on a lieu d'en attendre -,
on pourroit feulement tenter quelques eiläis, avec des pre-
parations analogues au Kermes Mineral ordinaire. Teile
eft peut-etre celle dont M. Huxham paroit faire cas dans fa
diflertation für l'Antimoine , que nous avons deja eu occa-
fion de citer, eile confifte ä fubftituer l'Eau de Chaux a la
diffolution alkaline ; il fe precipite par le refroidilTement
une poudre tres-fine en petite quantite, & de diverfes cou-
leurs. M. Huxham emploie für le refte de la liqueur les cryf-
taux de Tartre, pour faire precipiter un Soufre Dore fem-
blable ä celui que nous avons decrit fous le nom de Pana-
ceede Glauber _,ouP anacie Conerdi.ngien.ne.M. Cartheufer
regarde comme femblable au Kermes (*), une prepararion
qu'il donne d'apres Stabelius, & qui porte le nom de Soufre

fixe d yAntimoine de ctt Auteur. On reduit en poudre par.).
de chaux vive, Hepar, ij. de cendres graveiees; on les expofe
a l'ak libre, pu/s apres les avoir faic bouilive dans Veau , on
evapore la liqueur filtree, 8c on fait fondre dans un creufet
la matiere faline qui en provient: on prend par. ij. de ce
Sei, &par. ^de Regule, medicinal d'Antimoine; on les fait
bouillir dans S. Q_. d'eau pendant fix heures, on filtre la li¬
queur toute chaude, & on ajoute une certaine quantite

(*) Pharmacologia ? &c. fc£t. S. pag. 498 & 499.
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d'eau de pluie froide 3 a la liqueur filtrec , pendant quelle
eft encore chaude: il fe precipite une Poudre Rouge qu'on
fepare par le filtre, & qu'on fait fecher ; il paroit que c'eft
plutot une efpece de Soufre Dore qui fe precipite , qu'un
verkable Kermes. L'experience a appris qu'on rendoit le
veritable Kermes Mineral-plus Emetique ä force de le Ja-
ver , puifqu'on enleve par ce moyen, une portion d'alkali
fixe qui peut diminuer , &: de la quantite, & de l'intenfite
des parties Regulines: cette obfervation a engage quelques
Aureurs, & ent're autres M. Baron, a. propofer de conferver
du Kermes lave, 8c d'autre non lave , pour employer ce
dernier dansles cas ou Yonvoudroir eviter l'Emeticite de
cette preparation ; mais outre qu on peut juftement dourer
que le Kermes non lave füttotalement exempt d'Emeticite,
on ne peut le garder que difficilement. M. Geoflroy a en
effet obferve (*)que lorfque le Kermes n'a pas ete bien lave,
il perd fä couleur ä l'air, & fe couvre dune couche ou fleur
blanche: mais une attention dans ces lotions , que recom-
mande avec raifon l'Auteur du Di&ionnaire de Chymie,
eft de ne pas employer de l'eau tres-chaude, parce qu'on
empörte alors une partie du Kermes , qui fe redifTout dans
cet alkali. A l'egard de la deflagration de l'Efprit de vin,
nous penfons avec tous les Chymiftes quelle ne peut etre
d'aucune utilite.

Les efFets du Kermes Mineral fönt fi aflures par une infi¬
nite d'obfervations, & en meme temps fi connus, que nous
ne croyons pas devoir nous etendre beaucoupfur fes ufages.
Depuis les premiers fucces qu'il eut dans le temps que fa
preparation n'etoit pas encore bien connue , &c qu'il etoic
adminiftre ptefqu'empiriquement _, J'uiäge fiequent qu'en
ont fait des Pratkiens inftruits , a confirme l'idee qu'on
s'etoit formee de futuite de ce remede. La fineffe & l'ex-
treme divifion de fes parties, l'efpece de defenfif dorn fönt,
pour ainfi dire, enduites lesportions Regulines auxquelles

(*) Memoire für l'emeticit^ de l'Antimoine> &c. le Kermes Mineral. Mim,
dt l'Acad. des Sc. aon, 17)4.

I
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on doit fa qualite fondante , le rendent propre ä fe melev
incimemenc aux differentes liqueurs qui penetrent dans le
torrent de la circulation, & ä la faveur defquelles il peuc
etre diftribue dans les vaifleaux de tous les genres. Cette
grande tenuice dans les parties du Kermes, Sc la facilite
quelle lui procure , de fe tenir fufpendu dans les liquides,
empechent lesparties Regulines de fe raffembler,&ä moins
qu'il n'y ait une difpofition &descirconftancesparticulieres,
elles ne peuvent deployer leur a&ion für le venrricule , Sc
exciter le vomiflement, que caufentprefque toujours , ä Ja
plus petite dofe , les preparatiems Jans /eiquelles entre le
Regule d'Antimoine. 11 /äut otdinanementgr. Vi) ou iv. de
Kermes Mineral ,pour procurer le vomillement: au-deflbus
de cette dofe, ou le Kermes ne donnc que quelques nau-
fees, Sc quelquefois il agit doucement par les feiles, ou le
plus fouvent, il ne caufe aueune evacuation fenfible , fi ce
n'eft qu'au bout de quelque temps de l'ufage qu'on en fair,
on s'appercoit que l'expe&oration devient plus facile Sc plus
abondante, Sc qu'il paroit determiner levacuation eritique
par cette voie: aufli employe-t-on utilement cette prepara-
tion dans toutes les congeftions Sc les engorgemens qui fe
forment dans les poumons, Sc les vaifleaux aeriens qui en
dependent. Dans les peripneumonies, apres avoir appaife
les aeeidens les plus preflans de finJJammation par les fai-
gnees Sc les autres fecours connus, le Kermes donne en pe-
tites dofes, Sc ä des diftances de trois ou quatre heures,
produit ordinairement la refolution de la matiere qui for-
moit fengorgement, Sc en procure la fortie par les crachats :
il en eft de meine de quelques flevres putrides, dont le foyer
paroit affe6ter pdncipalement les organes de \a poitrine.
Quelques Medecins aceufent le Kermes de n'avoir que des
effets incettains , de maniere, difent-ils, qu'on ne peut pre-
voir la route qu'il prendra, faifant quelquefois vomir, d'au-
trefois procurant des evacuations par le bas, portant quel¬
quefois äla peau,& fouvent ne paroiflant pas agir fenfible-
ment. Cesreproches,que beaueoup deremedespourroient
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partager avec Ie Kermes, ne fönt fondes, comme nous le
faifions obferver tout-a-l'heure, que für la Variete qui nait de
Ja difpoution particuliere des malades. N'en voit-on pas aufll
auxquels une dofe ordinaire de Tartre Emetique n'excite
aucun vomiffement: il y en a peut-etre encore une autre
raifon, cell: la difference dans la preparation des Kermes
qu'on a introduits dans le commerce. Nous avons fait ob¬
ferver que fouvent ils tiennent plus de la nature du Soufre
Dore, que d'un veritable Kermes : quelquefois ils peuvenc
pecher pat un exces contraire •, il n'eft donc pas etonnant
que dans /e premrer casus agiffent d'une facon plus tumul-
tueufe, & que dans \e fecond ils n'aient pas l'eflicacite du
Kermes bien prepare, tel qu'eft celui dont \a preparation eil
adoptee par le Difpenfaire de Paris, Sc que nous avons de-
crite. La dofe la plus ordinaire du Kermes Minemi, eftde-
puisgr. ß. /u/qua gr. iv ou v. on ne donne cette derniere
dofe en une fois , que lorfqu'on a intention qu'il faiTe vo-
mir; on le fait prendre ou feul dans une pctite quantite
deau , de vin , ou d'autre liqueur , ou bien on fincorpore
dans des bols , des pilules, &c. on le fait entrer dans des
potions, les huileufesfur tout, qui fonttres-propres par leurs
parties onctueufes ä moderer l'a£tion des parties regulincs.
On peut donner de cette maniere une affez grande quantite
de Kermes, dont chaque dofe dok erre proportionnee aux
accidens qu'on a ä combattre. M. Lemery (*) fit prendre
ainll gr. xxxvj. de Kermes en 48 heures ä un malade, fans
que dans les premiers inftans on en put appercevoir d'effec
fen/ibic; ce ne fut qu'au bout de ce temps que la poitrine
fe degagea , & que les autres accidens qui menacoient Je
malade d'vme. moirprocJiaine, di/parurent entierement: il
donnoit toutes les <\uatre hehres gr. üj. de Kermes ; il efl:
prudent de ne pas ailbciet des acides au Kermes, lorlqu'on
veut eviter l'eftet emetique : ceft une obfervation impor-
tante que fait i'Autcur du Didionnairc de Chymiej il efl:
aife d'en fentir Ja raifon , d'apres ce qui a ete dit.

(*) Mämoires de l'Academie des Sciences, 1710 , dtja ciu's.
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